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Jumelage: 
les petits aussi ... 
Français et Allemands ont la m ême approc]?.e de 
la pédagogie par des démarches différentes. 

Lo recteur de l'académie, M. Vaudiaux a été 
l'h6w très remarqué d'une r~u.nion franco­
allemande pas comme les autres. Quatorze en· 
seignants des écoles mot.crnciJcs et primaires 
de: Ludwigsburg ont suivi avec intérêt une réu~ 
nion de travail avec leurs homologues de la Ci­
té des Princes. n s'agit d 'étabUr un calendrier 
pour les futurs ~changes entre jeunes Alle­
mands et Français pour des sections enfanti· 
nes. 

Explications du recteur : •Je crois qutau­
dcU du jumelage ens ancien, U y a le conslat 
que l'expérience que nouslüsons dans l'ensei· 
gncmenr des languesé~~· en classeséle­
mcnt4ircs et que notre péda.golfJ'e de mate.r­
ncJJe nous paraissent en avance sur l'Allema­
gne. Je suis ici pour sjgniljcr que J'expérience 
de Montbéliard vaut pour toute J'académie. N 

Plusieurs éléments ont fait rénéchlr les mai­
tres d'école de part et d'autre de la frontière. 
Notamment cette analyse de M. Kuntz, direc­
teur-gérant de vingt et un établissement$ S<:o· 
laires dans la ville jumeUe de Montbéliard : 
• En Allemagne, selon des t~xtcs très anciens. 
les enfants n'ont pas Je droit de sortir de leU.l"$ 
vU/es alors qu'en France U existe déjà des 
exemples nombreux de jumel~'" d'khan­
tes. Cela nous parait jmpol"ttnt d'in~resur les 
petJts aux échanges scolaires. • 
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nale, la vicWe cité francaise des Ducs de Wur· 
lemberg 1 Eh bien oui. D semble qu'en Alloma· 
gne, les parents sont moins disposés à se sépa­
rer, môme pour quin.:z.c.jours, de leurs chers pe­
tits. AIISSi, plusieurs enseignants d'Outre-Rhin 
viendront·ÜS en stage chez nous pour se fami­
liariser avec ses méthodes pédagogiques qui 
ont fait leu.rs preuves. 

Rattraper le retard 
Le docteur Pracht, au nom de la munici­

palité n 'a pas é té moins enthousiaste : .t Une 
l1Jn8UC 6trangére à l'école n'est pu une régie 
en France. La Ville de M onrbéUsrd, vo/JA plus 
de deux ans, s décidé, de concert avec les auto­
rités de l'Education Nationale de Franche­
Comté, de lancer cerre expérience. ( ... ) Bien 
entendu, J'allemand a été choisi de préf6rcncc 
A d'autres langues.~+ 

Les compatriotes de Goethe pourront no· 
tarnment visiter le centre de Charquemont. 
Une grande première pour eux. car ils décou­
vrent à travers des réalisations quotidiennes 
de grandes perspectives pour l'avenir. Les Al­
lemands rcpaniront avec renvie, se.lon les res· 
ponsables de l'opération, de p~ndre modèle 
sur le système éducatif de leur voisin et ami 
proche. Ds disent tous vouloir rattraper le re· 
tard 1 


